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LA MAISON D’EPARGNE DE HULL
GRANDE REI )UOÏION

Dans les Prix
Pour ARGENT COMPTANT seulement

PIERRE H. DUROCHER,! ien connu du 
public de Hull et de ses environs, désire faire 
connaître à scs nombreuses pratiques, les 
changements et les améliorations considé
rables qu'il a fait subir à so i vaste établis- 
sement. Premiôren ent, en faisant d'spa- 
raltre la buvette et la remplaçant par un 
magasin de tapisserie et de vaisselle de toute 
Eorte et de tous les goûts ; Deuxièmement, 
en y ajoutant un assortiment considérable 
d'épiceries, vins et liqueurs d’un choix tout 
nouveau. De plus, légumes et grains à la 
satisfaction du public. Le tout vendu à 
très bas prix pour argent comptant seule-

P. U. DU ROC H ER,
Rue de la GATINEAU, Hull.

29 mai. 84

Payable d’avance, par an. W.
do quatrelmois.. 1.00
do un mois........ OJW

Edt Hebdomanaire, parlan......  1.00

ABONNEMENT

CINQUIEME

ANNUELLE
ORGANISEE PAR

DES TYPOGRAPHES

PAR LE VAPEUR
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“PEERLESS”

LUNDI, 9 IN
Sous le patronage do 

BROWN CHAMBERLIN, Ecr., Imp. d
Reine, et MM. MACLEAN et ROUE 

Imprimeurs du Parlement et dos 
Départements.

Le Corps de Musique <
GARDES A PIED du Gouvernour-g 
accompagneront los excursionnistes.

Il y aura DANSE à bord du VAPEUR et 
sur le TERRAIN, où une PLATEFORME 

oriçôe pour la circonstance, fl y 
aura aussi, chant et musique à bord du 
vapeur.

H,

et VOrchestre dos 
énéral

a été

DEPART DU VAPEUR A 7 A.M. PRECISES
PRIX DU PASSAGE

Adultes,
Enflants, Au-dessous de 8 ans, 2<$<\

35 CI*.

P.S.—Si le temps 
ce jour, l’Excursion semit re

permettait pas 
;niisc au leudo-

POWELL GROVE HOTEL,
TENU PAR

CHARLES PICARD

RUE RAM
A 15 minutes de Marche d'Ottawa

Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse, Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à l'usage dos personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L'on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Rideau. 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l'usage des voyageurs,

Le club d’amateurs dramatique 
Canadiens jouera à l'Institut Cana
dien d'Ottawa, à la fin du mois de 
juin, le drame français intitulé 
“Simon le voleur.” Ce sera la 
première fois que ce drame est 
joué à Ottawa.

Club de Raquettes Frontenac—11 y 
aura une assemblée spéciale diman
che à 2 heures p. m. Tous les mets 
bres sont priés d'y assister, pour 
affaire importante. Par ordre,

E. E. Lemieux, Séc.
En général les dames qui tien

nent à se distinguer désirent 
avoir de belles mains. Nous croy
ons que rien ne produira mieux 
l’effet désiré eue l’usage constant 
de l’eau de Floride de Murray et 
Lanman mêlée à l'eau dans le 
bassin ; elle adoucit la peau et 
enlève les rousseurs. Les dames 
de Cuba et de l’Amérique du Sud 
ont été les premières à découvrir 
les vertus extraordinaires de cette 
eau comme cosmétique, et ont 
abandonné depuis longtemps l’usa
ge de toute autre.

L’excursion de la Société St Jean- 
Baptiste, organisée par MM. Chas 
Desjardins, E Tassé, B Suite, Léon 
David et F R E Campeau, par le 
chemin de fer Canada et Atlantique, 
promet d'être très bille. Les ex
cursionnistes pourront se rendre à 
Montréal pour la modique so note 
de 82.50, aller et retour, à Q ébec 
pour 85.00. Les excursionnistes 
pourront aussi se rendre jusqu’à 
Chicoutimi. Les billets seront bons 
pour 8 jours à Montréal et 15 jours 
à Québec. Le coi ps de musique de 
S te Anne accompagnera les excur
sionnistes jusqu’à Montréal.

M. Victor Bélanger, doreur et 
argenteur de Québec, est arrivé à
Ottawa ces jours derniers,et oûvn- 
ra ces jours-ci une atelier sur la rue 
Sussex. M. Bélanger est actuelle
ment fixé au N. 03, rue Murray. Il 
est prêt à exécuter toute commande 
que l’on voudra bien lui confier, en 
attendant son nouveau local.

IlI

Il-l l-l T^T

Un lot spécial, (Job Lot) de 219 piè
ces. Vous jugerez vous-mémes si nous 
les vendons à bon marché ou non.

Venez nous voir avant d'achelor vos
Boires de Prlntempe.
Condition» comptant.

Un seul prix.

MYMMf, GRAHAM & Ole.,
153 el 194. rne Npark».

ï EH E3 EU 1

Au clergé—Toute espèces d’orne
ments d’église, tels que vases, 
calices, patenes, ciboires, crucifix, 
ostensoires, burettes, encensoirs, 
chandeliers et autres ornements 
d’autels. Calices et cibo res dorés 
au vermeil, une spécialité. Le seul 
établissement de ce genre à Ottawa.

4 juiu
Winton, Forsyth Co., N. C.— 

Messieurs,—Je désire vos offrir mes 
sincères remerciements pour vos 
Amers de houblon. J’ai souffert 
de la dyspepsie pendant cinq ans, 
avant de commencer à faire usage 
de vos Amers de houblon il y a six 
mois. Ma guérison a été étonnante. 
Je suis pasteur de la première église 
méthodiste de cette ville, et toute 
ma congrégation peut témoigner 
des ;bons effets de vos Amers de 
houblon.

2s

Votre tout dévoué,
Rév. H. Fekkbee. CO.Int

% :
AYILLO
DU THEATRE NP
RUE NICHOLAS 

(EN FACE DU PALMS DE JUSTICE.) 
LE RENDEZ-VOUS DES FAMILLES

SS

LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 
MONDE.

Changement de programme toutes les 
semaines.

*

REPRESENTATION :
Dnn» l’tiprêt-midi a 3.30 lira 

EXCEPTE LES LUNDIS
Le soir * 8 heures.

».*

tir»'

Mortgage Sale!
Admission, 10 Cents. 

Sièges réservés, 10 Cts. extra.There will be offered for sale by PUBLIC 
AUCTION, at 12 o’clock noon, on THURS- 
D AY, 26th day of J une next, 1884, at the 
office of L. A. Olivier, No. 569 Sussex St., 
in the city of Ottawa, under the power of 
sale contained in a certain mortgage which 
will be produced at the time of sale, the fol
lowing leasehold lands namely : the west 
half of lot number eleven, on the south aide 
of Ottawa street, in the City of Ottawa.

Terms will be made known at the time of

ON DEMANDE
r A COUTURIERES pour la confection 
DU des habits,
S’adresser à MM. 
marchands-tailleurs, No. 468 rue Sussex. 

4 juin, 1884,

pantalons et vestes. 
NOEL A CHEVRIER,

ls.

ON DEMANDEAnd may he ascertained from the under
signed. Des mineurs et ouvriers aux carriè

res de M G. B. Wright, à Hull.
5 juin

L. A. OLIVIER,
Vendors solicitor. 2s2 juin 1884

I.K CANADA
ANNONCES

Première insertion, par ligne* •••0.10
Tous les jouis.........
Trois fois par semaine.
Une fols la semaine...
Allons terme, conditiw" spte’ale»

0.06
0.0*

Mercier l’accusation d’avoir reçu 
$5000 de M. Mousseau, pour ne pas 
continuer la poursuite dans le pro
cès d’élection.

M. Mercier n’a pas nié, et le même 
comité nommé pour l'affaire Char- 
lebois sera chargé d’élucider cet 
autre incident.

La prorogation doit avoir lieu 
cet après-midi.

naître nos membres, soit par le 
chemins de fer, soit à la proces
sion, partout enfin.

Le premier jour (mardi) messe 
solennelle. Le lendemain cavalcade.

Il est entendu que les sociétés 
ou délégations venant de n’importe 
quelle partie du Canada ou des 
Etats-Unis doivent adopter une 
section de Montréal et marcher 
avec elle. Ottawa a fait choix de 
la section Saint-Jacques à laquelle 
appartient le rov, et qui entourera 
le drapeau de Carillon porté par les 
zouaves, et qui de plus aura le ma
gnifique char de l’industrie et de 
l’agriculture.

Un mot des finances. Notre 
société ne déboursera pas un sou 
pour le voyage à Montréal : elle 
en retirera même peut-être quel 
que bénéfice, mais cela n’est pas 
certain ; en tous cas Us précau
tions sont prises afin de ne point 
taxer la société. Reste à pourvoir 
aux frais de la célébration du 
dimanche, aux Chaudières. Dans 
ce but la souscription annuelle des 
membres doit être recueillie immé
diatement et avec zèle. Si les offi
ciers des sections se piquent d’hon
neur. il n’y a pas de doute que 
cette partie importante dé l’affaire 
sera réglée. Espérons le. Mettons 
nous à l’œuvre de suite et fêtons 
convenablement les noces d’or de 
la Saint Jean Baptiste.

Dimanche, le 8, il y aura asseiv. 
blée de la Saint-Jean-Baptiste, sec
tion des Chaudières. Plusieurs 
orateurs prendront la parole. Qu’on 
se le dise.

LE CANADA

Ottawa et Hull, 7 Juin 1884

QUESTIONS DU JOUR

LA SaINT-JEAN-BA t’TISTE

BULLETIN DU JOURNotre fête nationale sera célébrée 
ici Dimanche le 22 juin dans l’église 
neuve de la paroisse Saint Jean- 
Baptiste des Chaudières. L’après 
midi du même jour, il y aura dîner 
au bazar.

Les préparatifs se font déjà avec 
enthousiasme et nul doute que le 
plus grand succès couronnera les 
travaux du comité. C’est la pre
mière fois que la fête nationale est 
célébrée par toutes les sections 
d’Ottawa dans la paroisse des Chau
dières, qui depuis sa fondation s’est 
toujours montrée si patriotique et 
si déxouée. Eu se réunissant cette 
année chez elle, nos compatriotes 
des sections Sainte-Anne, Notre 
Dame et Saint-Joseph rendent hom
mage au passé et au préseut des 
citoyens généreux de cette belle 
paroisse.

Nous aimerions à voir à l’église 
et dans les processions de la Saint 
Jean Baptiste plus de Canadiens- 
Français de position qu’il n’y en a 
ordinairement. - C’^wt une erreur 
de croire que la présence d’un 
homme ou son absence sont une 
môme chose au point de vue du 
résultat. Il faut être sous les armes 
le jour de la fête nationale et payer 
de sa personne. Ne disons pas : 
“ J’ai versé ma contribution, cela 
suffit ” car nous ressemblons alors 
aux Chinois qui prennent des dan 
seursà gage pour s’éviter la peine de 
danser eux-mêmes. Ces remarques 
peuvent s’appliquer à la procession 
du Saint Sacrement où figurent un 
tout petit nombre de gens de posi
tion. alors que le devoir de tous, 
il nous semble, serait de donner 
l’exemple en se montrant à côté de 
notre digne et sympathique évêque.

A propos de célébration en masse, 
on nous dit que toutes les sociétés 
canadiennes - françaises de la ville 
vont se joindre à la Saint Jean- 
Baptiste pour rehausser l’éclat de ce 
grand jour. Jusqu’ici les sociétés de 
bienveillance n’ont jamais manqué 
à l’appel : cette année les clubs de 
chasseurs, de raquettes, de glis- 
seurs, etc., vont entrer en ligne 
avec les autres corps. C’est un ex
cellent mouvement. S’il était pos 
sible aussi d’avoir le concours de la 
Saint-Jean-Baptiste de Hull, tout 
serait pour le mieux. Hull et les 
Chaudières se touchent do si près 
si près que la fusion ce jour-là 
devrait être facile. Môme chose 
également pour le voyage à Mont
réal.

L’honorable M. Mousseau a eu 
une rechute à Québec.

M. Irvine a fait ses adieux à la 
Législature de Québec, hier.

La chambre de Québec a adopté 
les résolutions en faveur du che
min de fer du lac Saint Jean.

Le bruit circule à Montréal que 
M. Beaugrand aurait renoncé à la 
franc-maçonnerie.

Les grits se proposent d’organiser 
des piques-niques politiques, cet été, 
dans la province d’Ontario.

La Minerve publie, en feuille sup
plémentaire l’Encyclique du Sou 
verain Pontife sur la franc-maçon
nerie.

L’honorable M. Chapleau est à 
Montréal et l’honorable M. Caron à 
Québec. Ce dernier sera de retour 
à Ottawa, lundi prochain.

1 a Evènement croit que les ins
tructions précises données aux in
génieurs qui font l’exploration du 
chemin du Pacifique jusqu'à un 
port de l’Atlantique sont une ga
rantie que Québec aura justice.

CUEILLETTES DU REPORTER
M. Bergeron, député de Beanhar- 

nois, était à Ottawa, hier.
Le Driving Club organise des 

courses pour le 18 et 19 courant.
On demande une servante. S’a

dresser au No. 241, rue Wilbrod.
Madame Desjardins, femme de 

M. Véchevin Desjardins, est dange
reusement malade.

PETITES ROTES
La prochaine session de la légis

lature de. Quéi ec aura lieu au mois 
de janvier.

Les démocrates doivent tenir leur 
convention prochainement à Cin
cinnati.

Dans l’affaire Eno, un bref 
tV habeas corpus a été accordé, hier, 
à Québec.

M. Leblanc est encore le seul 
candidat sur les rangs dans le comt 
de La bal. M. Gaboury, l’ex député, 
vient de tomber dans le deuil par 
la mort de sa femme.

M. Archambault est candidat à 
Vaudreuil. On parle de lui susciter 
de l’opposition dans la personne de 
M. Harwood-Lotbinière. Les deux 
candidats sont conservateurs.

Pour permettre à tous les em
ployés de notre établissement de 
prendre part à l’excursion des typo
graphes, le Canada ne paraîtra pas 
undi prochain.

Grandes réjouissances dans le 
parti républicain, hier, aux Etats 
Unis, à l’occasion du choix de 
Blaine comme candidat à la prési
dence. Le premier tour de scrutin 
a donné 333 voix à Blaine et 278 à 
Arthur ; le qt 
544 voix à 
ensuite été choisi comme candi
dal à la vice-présidence et les deux 
nominations ont été ratifiées à 
l’unanimité par la convention.

Pour le rhume et la toux, servez 
Baume d’Allen. Soulage-vous du 

ment garanti ou argent remis
La Cour Suprême siège, a sous 

peu pour décider de la validité de 
ta loie fédérale des licences.

M. Maingy, frère de M. Maingy, 
du département des postes, n’est pas 
disparu, comme l’annonce le Free 
Press.

Lundi soir a lieu la vente de lots 
de ville annoncée dans notre jour- 
journal par l’association des francs- 
tenanciers d’Ottawa.

Plus de 3UÜ voitures contenant 
des produits agricoles, ont été enre
gistrées par le clerc du marché de 
la basse ville, ce matin.

Nous apprenons que M P. Boulet 
a été nommé organiste de la basili
que en remplacement de M. E 
Dionne, qui a donné sa démission.

Le club de crosse des Sauvages de 
Caughnawaga jouera une partie 
avec un club d’Ottawa, sur les 
terrains de Rideau Hall, le 21 cou
rant.

uatrième tour a donné 
Blaine. Logan aCar nous allons à Montréal ! Les 

billets de passage (chemin de fer 
Atlantique) sont en vente par le 
comité de la Saint-Jean-Baptiste 
d’Ottawa dont M. Emmanuel Tassé 
est le président. Ils sont bons pour 
toute la semaine, du 23 au 28 in- 
clu-ivement. Prix $2.50. Les por
teurs de ces billets pourront se 
loger à Montréal dans un édifice 
préparé à cet effet et ils ne paye 
ront qu’un écu par nuit. On sait 
comme il est difficile de se procu
rer un gîte durant les fêtes de ce 
genre. Tout est donc prévu et 
arrangé de manière à satisfaire 
ceux qui auront la bonne fortune 
de pouvoir aller à Montréal avec 
notre société Saint-Jean Baptiste. 
Un insigne particulier fera ccn-

Un char chargé de chevaux a 
été expédié, ce matin, pour la 
compagnie des chars uxbains de 
New-York, par M Hugh McGarr, 
d’Ottawa.

Une embarcation montée par 
deux jeunes garçons a chaviré sur 
la rivière Ottawa, hier soir. Les 
deux jeunes gens ont été quittes 
pour un bain.

Stenson, le jeune américain 
accusé de faux, va peuttêire être 
remis en liberté sous caution en 
attendant son procès fixé an 18 
juin. Son père et un autre de ses 
parents sont à Ottawa.

Eusèbe Rossignol qui avait été 
condamné à un mois de prison et 
$100 d’amende pour tenir une mai
son de rendez vous, il y a un mois, 
a payé son amende, hier, et a été 
libéré.

ECHOS DE QUÉBEC

Le comité d’enquête sur l’affaire 
Mousseau^Charlebois s’est rmni, 
hier matin, et a choisi M. D ^jar
dins pour son président.

Sur la proposition de M. Joly, le 
quorum du comité est fixé à trois 
membres. Le comité est autorisé 
à siéger, à sa disci étion, à Québec 
ou à Montréal, Les membres de 
la législature ou de la presse seront 
seuls admis à assister aux séances. 
Les parties intéressées seront re
présentées par procureurs.

A la séance de la chambre, hier 
soir, M Martel a porté contre M.

JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DK PUBLICITÉ, Propriétaire "RELIGION ET PATRIE" F» MOFFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur

!
l

D DANS LE MONDE

Le $10.00
prix de dix piastres à la 
era au olus près la quan- U 
paille qui sont entrées ' s 

i du “ Chapeau Jumbo.” » 
ichetant des chapea 
, sommes de $2 00 
ni donnant

nant sera publié dans le

cette occasion et venez 
Tous n’en verrez jamais 
>uveau.

une chance

lODCOCK,
39 Rue Suarkst 1
[OTEL RUSSELL.

CANADIENS 11
rspeptiques guérit, outre 
Fubercukux ou proitri- 
.ions, les Névralgies^
, les maladies du Foie 
ropisies et les

et
Rhumatis-

h î; him;
M*ITHEIMT1QLK

e la Diphihcrie et 
laux de gorge 
pour guérir la consomp- 

uôre pt riode, la bron- 
ue et les rhu

SRIE VAINCUE 1
:ctte maladie terrible et 
on a trouvé un remède 

i. L’expérience de plus 
succès constants, et des 
icats adressés à l’in ven
ues notables et d 
efficacité vi aiment

arc par le

-A CE R TE,
IS, P. Q.
a bouteille. En vente 
îaciens.
POT CHEZ
AH AEAKIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.
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DE

à Coucher i
I assortiment qui 
ls ele ollert.

int de dépenser votre 
t dans les encans."Wt

US DE MEUBLES,
: RIDEAU.

K R IM TT.

-aEfi INTERCOLONIAL
lire l’Ouest et tous les 
-Brunswick, Nouvelle- 
i et Teermeuve.
> populaires de bain, de 
du Canada, sont situées

an qui quittent Mont- 
srcredi et vendredi se 
nt à Halifax, et ceux 
nanti, le jeudi et le 

, Saint-Jean directe-

icordements sont faits à 
on des Chaudières avec 
du Grand Tronc, et à 

teaux do la compagnie 
elieu et Ontario, venant

..emière classe élégants, 
n et des chars fumoirs 
13 les trains directs, 
de première classe sont . 
roule, à des distances

et Exportateurs
igeux de se servir de 
l’elle est la plus rapide 
le transport sont aussi p ^ 
ute autre ligne, 
ist expédié par des con- 
aux, et l’expérience a 
te de ( Intercolonial est 
le fret d’Europe, venant 
des divers points du 

s de l’Ouest, 
des billets et aussi tous 
désirables sur la route,

?r ou de Iret en s’adres-

[G, Agent de billets,
. 15, rue Elgin, Ottawa.. 
DIE,
passagers et le fret de 
ic Rossin, rue Vork.J

POTTINGER, 
Surintendant général.

28 mai 1884.
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Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

., 7 Juin 1884

Encore des Chapeaux en 
li Paille

J’ai ouvert, hier, 6 caisses de nouveaux 
Chapeaux en paille.

R. J. DEVLIN.

GRAND
Magasin de Meubles

DE

L,. GRATTON,
Entrepreneur Meublier, Menuisier,

$11. 530, Rue SUSSEX, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux d’en

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation lie Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, parades 
compétents, et à

ouvrier

DES PRIX TRES MODÉRÉS.
la1er Oct. 1883

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

w ARGENT A PRETER ~m
Ottawa. 3 janvier 1883.

Ü8

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
mvisiox m: ivkst. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

LES CELEBRES CHARS PALAIS
CALUMET. LACHINEEf CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, SaintrJean. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vià chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Bullalo et 
tous les points a l’ouest viû 
U. A B. R. R.

12 25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, Chalk River et toutes 
les stations intermédiaires, fai 
sent connection à la jonction de 
Carleton avec le trains mixte 

Brockville et les stationsintermédiaires.
10.30 p.m.—Train exprass du soir, tous 

les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
le char-salon, la table des 

informations concernant
siège dans 
heures et autres 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

M- 36 BEE KI.UI.X. H
GEO. W. HIBBARD, 

Asüistant-Agenl-Génêral des Passagers 
ARCHER BAKER,

Burmtendant-général
W. C. VANHORNE,

Administrateur-gdnéral.

IVente très Importante FBXTI

Servez vos Intérêts
Montres et Bijouteries de toute qualitéLots de Ville FAUTE

De grande dimension et valeur, possédés

lhaque article est garanti tel qu 
ésente, sinon la vente est nulle.

Reparation* garanties.
Verres <le montres, 10c.

“ l’Association des Francs-Te
nanciers ” «l’Ottawa, TKOISI1

ENCAN PUBLIC
(sans réserve)

LUNDI, O JUIN.
SaS0-Vente à ti hrs précises du soir sur 

les lieux.

HENRY NOREZ, —Aujourd 
huit jours, i 
ma mère a 
soupir, vous 
te de ma dot 
Hélas ! elle n 
me revoyez 
blante devan 
sieur Moriot, 
fre horriblem 
ponvantable 
vous avez fai 
Ternes, mes i 
mentées par 
nies et touti 
lugubres. P 
viez parlé avi 
mon horrible 
calmé mon ; 
saut : “Je n 
bien, malgré 
rassurée, je n 
re. Mon Di 
prend, je ne 
sont vos intei 
tre bonté don! 
et la douceui 
vous m’appi 
et terrible.

Comme v< 
sieur Moriot, 
un indigne ; i 
re, l’oncle de : 
obligé de le d 

—Malheure 
la marquise v 
l’empêcher de 
mains de la ji 

—Ah ! auj< 
contre moi ! 
ton doulourei 
vous le répèti 
comme vous e 
terrible secret 
couvert, c'esl 
Coulange, ce 
et moi que vo 
cœur : le cou ] 
mais les inn 
jamais couver 
continua-t-elle 
coupée, la moi 
cet opprobre, 
pas vivre long 
la douleur de 

Moriot sen 
serrer ; il essai 
résister à Feme 
s’emparait de 

—Madame 
pondit-il triste 
me je garden 
malheur que 
inévitable. M. 
ve sur une pe: 
santé au bas d 
bime ; il faut 
qu’il tombe, 
tionnelle ou 
l’attend ; c’est 
le sauver....S’ 
pour un crime, 
il le sera pour 

—Non, répi 
avec énergie, j 
de rouler au fc 
veux encore e 
ver.

30 KlIE RI1>K.*U,
Porte voisine du London Chop House,

près du pont.
2 avril 1884Le soussigné a reçu instruction de ve 

tous les lots possédés par VAssociât! 
l’ouest de la rua Ray savoir : les lo 
M, 1, 2, 5, 6, 7, 8 et 9 sur le côté 

Somerset. Lots Nos. 5, 6, 7, lo, 
sur le côté sud de la rue Cooper, et lots P, 
Q, R et S, sur le côté est de la rue Genoes

es lots ci-dessus sont tous des lots d. 
grande étendue, la plupart ayant 6G pieds 
par 112 pieds 6 pouces, et des 18 lots offerts 

forment des coins de rue.
CONDITIONS—Un quart comptant, la 

balance en cina paiements annuel;,. Intérêt 
G p. c. par année, Pour plus amples détails 
s’adresser au bureau de l’Association, bloc 
Russell, rue Sparks.

On plantera une tente sur les lieux 
le jour de la vente qui aura lieu à G h 
du soir I indi 9 juin.

A. B. MACDONALD,
Encanteur.

Gm

ts No 
nord de 

11 et 12
la 6LA€K! «LACE!

Le Nous, soussignés, marchands de glace de 
cette ville, avons conclu les arrangements 
suivants pour la saison 1884 :
Du 1er mai au 30 septembre, 

glace par jour pour la sais
20 lbs par jour \ our la saison..........
Au mois, 10 lbs. p» r jour par mois, 

do 20 do do
Le tout payable d’avance.
Aucun ordre au mois non accompagné 

du moulant requis, ne sera pris en considé
ration.

(Signé,) J. CHRI8TIN h Cue.
D. N. CHARLEBOIS.
M. LAPOINTE & Cik. 

Ottawa, 21 mars 1884.

)

ï 10 lbs. de
...$5.00 
... 7.50

1.50 F2.25

cures

3m !
ASSOCIATION MUTUELLE

DE
Lu Restaurant “ Queen ” tf*

Numéros 13 A 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu'à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, liui- 
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. <*h fait une spécia
lité des soupes aux huîtres et des dîners

IPREVOYANCE
DU CANADA.

Incorporée d’après les Statuts Cons 
du Cana'dà, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

olidés

prp.|:
—Les prix ne sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Propriétaire.

BUREAU PRINCIPAL:
1G9 RUE ST. JACQUES 

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banque 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de I Vice 
la Couronne Québec, P. Q. I Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. J 
L. H. Ma;sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
L. Cassidy, Ecr., Négociant, 

tyre, Ecr., Marchand, 
ock, Ecr., Manufacturier.
Haï ris, Ecr., Moucton, N.

Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr., M. D.

20 mars 1884

CHAPEAUX !
MODES DU PRINTEMPS.

L’assortiment de Chapeaux est des plw 
complets, et dans

DANS LES DERNIERS GOUTSJ. McEn 
M Babe 
John L. Venant directement des manufactures,B.

Capots de Caouchouc,J. J.

: W
Parapluies 

Fnvrages faits par les Sau
vages, el<;.

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R.,
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Lôgals.

t Trésoriei

et T.

Arthur Gagnon —Secrétnire et 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Dirictcur Médical. H. L. COTELes surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour imformations s’adresser à 128, tue Rideau-
DR. ROBERTSON. L.D.S.

DENTISTE

nl*ï. CHAKI.ES PÜNC'HARI»
No, 76, BUE SPARKS,

OTTAWA.
0 Mai Gradué du college des dentiste de Phila

delphie et du collège royal des dentistes, 
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARKS,
(En face de l’hôtel Ru 

Dix années d’expérience.
3 mars 1884

Firm i:z
LES CIGARES

ssell.)

1 a

MAGASIN D’HABITS
CABLE DE PRINTEMPS ET D’ÈTÈ

TOUTES SORTESsCHÂPEAUXET
est des p ns considérables et comprend 

•ouïes les nouveautés.El PMI
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS

Notre assomment est môme trop considé- 
rable, nous voulons le diminuer en

VENDANT A BON MARCHE. I
NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES
de toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix soul des plus Populaires. Et se redress 

flammés :
—Ah ! ce n’e 

défends, le mi 
elle, se sont i 
l’honneur du

VAKIETE PtiKSQUTNFINlE DE
COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LlNGE DE CORPS, inc.

ge.
3 déc. Elle contin 

tion :
—Monsieur 

m’avez dit la v 
vous êtes un s 
de Coulange.

—Oui, mada 
puis vous le 
vous seule, qi 
avez jusqu’à ce 
de Perny contr 
re, le châtimen 
tête. Si vous r 
madame la m 
vaut en quelqn 
clier, il y a 
jours M, de I 
té.

—Ai-je donc 
que vous m’ai 
sieàr? Ferez-v 
ce que vous n’ 
faire il y a quin 

—Alors, mad 
, que je sais aujo 

—Pour nous, 
tuation est la

DOFUON &, DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO flue Sparks et 569 Due Sussex,

277, RUE WELLINGTON.
C. Gagné et Cie

5 mars, 1883 1a

A. PHILIPPE E. PANET, L. B. JOTTAWA.
Nouveaux fonda de scènes va 

par les meilleurs artistes du Can
Grands avantages pour les fêtes.

Une «lonzaine de Portraits,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de toutes grandeurs, 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
569 rue Suâsex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883

riés, peints Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

TBUREAU :

Coin des flues RIDEAU El SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er juin 188 * la

SPRUCINE
meilleures prepa- 

RJ# rations offertes jusqu’ici 
au public, pour le soulage
ment immédiat et la gué
rison de la Toux, du Rhum», 
de la Bronchite, de VEr
ronément, de la Croupi et 
de toutes les maladies de ia 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 et 
60c la bouteille.

B. E.lfcGALE, Chimiste, v 
Moutrétl

Une des

la.

A. X. Talbot,
AVOCAT.

Suit les cours du district d'Ottawa.
115 rue Nicholas :Bureaux : Ottawa, 

Hull, 52 rue Albert 
10 mars 8

TEMOIGNAGE CONVAINCANTAshburham, Mass., 14 janvier 
1880.—J’ai été très malade pendant 
plus de deux ans. Tous désespé
raient de ma guérison. J’avais 
essayé les médecins les plus ha 
biles, mais ils n’avaient rien fait. 
J’avais les poumons et„le cœur très 
malade; et je ne dormais pas des 
nuits. Je dis alors à mes enfants 
que je ne mourrais pas en paix 
tant que je n’aurais pas fait l’essai 
des Amers de Houblon. J’en pris 
leux bouteilles qui m’ont beau
coup soulagé. Je suis euéne main 
tenant. Plusieurs malades ici ont 
vu comme j’avais été guérie, et se 
servent aujourd’hui avec succès de 
cette médecine sans pareille les 
Amers de fyoublon.

Mme Julia G. Cushing.

TRIBUNE LIBRE
Je me suis démis l’épaule à la suil 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< 
leurs furent appe 
mettre mon bras à

[Il doit être parfaitement entendu que la 
rédaction du journal dégage sa responsa
bilité des opinions émises dans les ' orres- 
pondances qui paraissent sous ce titre.]

REVUE ÉTRANGÈRE

lés, mais ne purent rc 
son état naturel. Apr»-’ 

121 jours de souffrances atroces, j’allah à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .r 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei,- 
contractés que je ne pouvais plus que pliei 
mon bras à ang e droit. Les nerfs pt. 
raissaient être en lil d’acier ; j’appliqua 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool e* 
du vinaigre, du Brandy et le l’arnict, 
mais sans aucun effet marqué. N tu 
avions une petite quantité de votre aru’C. 
et liniment d’huile. C’est le remède «p.i t 
donné les meilleurs résuif-Us. Je n- ‘a 
trouvé que dans une pharm nie ët en T.ehf* 
quantité, et ayant demu1 
ciens pourquoi ils ne gar.,aïeul pas (e re 

“ Eh bien, me répomiTeut-ils, oi.
ue ce remède avait ul 
lis ont été tellement sa

LE SOUDAN

Qui aurait dit, il y a même une 
année, que l’opinion publique 
serait aussi chaleureusement pas
sionnée par les événements inouïs 
et inqualifiables qui se sont accom
plis—et encore beaucoup plus par 

qui menacent de s’accomplir— 
dans ce désert torride qu’on nom
me le Soudan.

Les villes de Souakin et Kliar- 
toom, vu l’abandon inhumain de 
Gordon et des garnisons anglaises 
stationnées dans les différents postes 
de la Nubie, inquiètent autant le 
monde entier sur leur sort que le 
Cabinet St-James inspire de dégoût 
et de réprobation, par sa lâche con
duite envers les héroïques soldais 
qui sont quotidiennement exposés à 
la mort, ou par les gavelines des 
Soudanais ou par les sables du 
SrIiiIir

Aussi le peuple d’Angleterre, 
voyant les agissements honteux et 
pusillanimes de son gouvernement, 
fait entendre des murmures .qui 
sont une terrible menace pour les 
ministres aux prochaines élections, 
et organise, par des souscriptions 
publiques, un fonds destiné à payer 
les soldats qui voudraient aller à la 
rescousse des compatriotes aban 
donnés. Les journaux ministé
rielles les plus dévoués se mon 
trent hostiles sur toute la ligne, 
concernant cette question, ce qui 
n’empêche pas M. Gladstone, pour 
rassurer ses amis, de dire, même 
en dépit des conjectures les plus 
probables, que Souakin n’est pas 
investie par Osman Digma, que 
Gordon circule à l’aise dans Kliar 
toom et qu’il lui a commandé, 
depuis assez longtemps déjà, d’éva
cuer cette place ! Voilà qui est facile 
à dire mais difficile à faire. Le pre
mier poste ami, comptant qu’il fût 
encore aux mains des anglais, est 
Souakin sur la mer Ro ,e et Khar- 
toom, où se trouve G( don, et est 
située à onze cents mines à l’ouest 
de cette ville, dans l’intérieur du 
pays. Les tribus sur ce parcours 
sont toutes en révolte et depuis 
quelques semaines. El Mahdi tient 
Khartoom bloquée avec ses Sou
danais, qui se sont rendus en cet 
endroit, pas précisément pour prê
ter serment d’ailêgéance au crédule 
général. Voilà l’évacution eu’on 
lui commande d’accomplir. Et 
pendant qu il interroge du haut de 
sa tour, un peu à la façon de 
Anne, le lointain, pour voir s’il 
voit rien venir, le mirage lui reflète 
les cuirassés anglais embarquant 
les derniers bataillo is des monta
gnards écossais, et fuyant vers la 
mère patrie pour revenir à Pâques 
ou à la Trinité. Lorsqu’on appren
dra au noble old man (M. Gladstone) 
que le malheureux général est mas
sacré, il s’écrira comme le Géronte 
de Molière : Qu’allait-il faire dans 
cette galère ?

Pourquoi aussi, d’un autre côté 
le gouvernement se dérangerait-il 
pour pacifier un pays qui ne 
rail lui rapporter de benifice sous 
aucun rapport ? L’esprit de Christia
nization et de colonisation pour 
l’Angleterre se résume dans ces 
mots qui sont certainement d une 
valeur appréciable au point de 
commercial : trouver des marchés 
avantageux pour les cotons de Man
chester et les couteaux Sheffield 1 
Gela est si vrai que M. de Lesseps, 
lorsqu’il fut question d’élargir le 
canal du Suez ou d’en creuser un 
nouveau, rencontra l’opposition la 
plus vive et la plus énergique, 
surtout des manufacturiers de 
Manchester, qui voulaient avoir 
le contrôle du second canal qui 
eût été exclusivement anglais. De 
plus, malgré ses déconfitures répé
tées en Egypte, l’Angleterre garde 
toujours ses troupes qui devaient
(Suite et J(n sur la quatrième page.)

aux phanuo
cem

ne savions 
tant de valeur, 
tisfaits île mon témoignage que depuis!. 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
Liés. Mais comme je m- pouvais atte..drt 
vu que l’on parlait déjà de 
l'influence de l'Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neiis. J'ai prétei o 
vous écrire immédiatement pour vou= u • 
mander de menvoyer six bouteilles, 
avant que la seconde fut épuisée, les nerfs 
étaient détendus et je pouvais me scr*. i 
de mon bras avéc facilité et sans douiuu» 

Permettez moi do vous dire que ,»om 
nous servons habituellement de votre ar
nica et liniment d’huile comme remèe- 
pour les brûlures, écorchures, entnise:, 
maux de reins et en général pour foui. * 
les maladies externes et cela avec <!< 
meilleures résultats qu’aucun remède i - 
peut donner. Mon médecin donne sou ei 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

Horaire «le» Chemin» «le Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest: express 1045 a.m.; express 
12.25, 3.45, 10.30, p. m. Pour l’Est: 
train régulier, H. 15, a. m. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4 45 p. m.

Atlantique canadien. — 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4.35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

me mettre sou

Départ

PETITE GAZETTE
2000 livres de sucre de première 

vente chez J. B. G. Dunn,qualité, en 
l’épicerie populaire de la rue Dal- 
liousie. Une visite est sollicitée.

On demande 100 couturières 
pour faire des habits. Les plus 
haut prix seront payés pour les 
habits militairs. S’adresser chez 

i\ C. Auclair, rue Sparks.
J’ai encore 10,000 cigares de 

S 18.00, que je vends $12.50 à ceux 
qui en prendront de 500 à 1000. 
Envoyez vos ordres au plus vite, 
car je n’en ai presque plus.

N. A. Savard.
N B—Beaux citrons frais, 15 cts. 

la doz.

Ayant souffert du Rhumatisme pendau, 
longtemps, on m’a conseillé de faire J'e 
saie de votre Arnica et liniment d'hui 
La première application me donna un sa 
lagement immédiat, et maintenant jw su. 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol1' 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montra..
En vente chez C. <). Dacikh, rue Sussex.

Ottawa.

Voitu es pour Enfants
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Cages pour Oiseaux

E. G. LAVERDURE
Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, poul
ies rhumes, la toux, et toutes les aflections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
ace dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la

No. 90 Rue i IDEAL.

E. VLZIM
on, et nous croyons que chaque 

familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous. Joun Hill.

KI.TOIÏTIER et HORLOGER
No. 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L’AN
Assortiment complet de Bagues, .

Epingles, Boucles d’oreilles. M 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvr -ge fait à ordre sous le plus cour.

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Walt! ».

E. VSSIUA,
Porte voisine «lu VARIETY HAÏ !..

1er dec,

su'tir
La Sprucine—La sprucine comme 

remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Aucufle préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

—.1. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

n.

Annr aux

Poudres de Condition d'AIexandesau-
BOFIÆN POUR les ROGNONS

KT AUTRES

11 K DELINKS CELEBRESrue
POUR LES

Glievaux
A«;knt a Ottawa :—C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick,
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 

A. b res dans tout le Canada pour loui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ev 
garde contre les contrefaçons.

VENTE de PROPRIETE par 
ENCAN PUBLIC

T. ALEXANDER.M. E. G. LA VERDURE, d’Ottawa, cat 
décidé à vendre par encan public au
Au Village de la Pointe à GATINEAU

LE 15 JUIN, 1884,
iété située dans le town-

ta0 Nov. 1882

COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.sa magnifique propri 

ship de Templeton.
Cette propriété contient 200 acres en su

perficie et comprenant la moitié nord du 
lot No. 24 daus le Gème rang, et la moitié 
sud du lot No. 24 dans le 7èm rang du dit 
township de Templeton.

Il y a UNE BONNE MAISON de 21 pieds 
sur 30, UNE GRANGE, DES REMISES et 
ECURIES en bon ordre—Environ 25 oa 30 
arpents sont en bon état de culture.

y a sur cette propriété une 'grande 
tité de bois de première qualité. Il y

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

«urTOUS LES JOURS ®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(o)—

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

"fi

Magnifique mine du Phosphate
en opération, et au-delà de deux cents ton
nes da phospjiatc en ont ôté extraites dans 
le cours de l’automne et de l’hiver dernier. 
Il y a en outre plusieurs autres mines de 
phosphate qui ne sont pas encore ouvertes, 

is qui sont de première qualité, d’après 
le rapport des experts qui ont visité le ter
rain.—Il y a aussi une mine de fer dout 
l’étendue n’est pas connue, mais dont on 
dit la qualité excellente ; cette mine est 
située à une distance très convenable pour 
être exploitée. Cette propriété est à
PROXIMITE de la VILLE D’OTTAWA

idue à des conditions très faciles, 
données le jour de la vente, 
loisible à l'acquéreur d’acheter 

avec ou sans les droits de mine.
tftËTLa vente aura lieu entre dix heures 

et midi, chez M. DKAULT, hôtellier, Pointe 
Gatineau.

;„M. P. C|Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment eu main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Ktast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
IM rue Sparks, Ottawa.

r:
83.50

do aller et retour... 4.00
Première Clause, aller

do
Seconde Claewe.
Voyage complet descendre par ba

teau et revenir en chemin de fer 4.50

BILLETS VENDUS ABORD 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX 

Pour plu» «ample* informa
tion» s’adresser an bureau 

de la compagnie,
U LAI 1>K LAj It Kl NK.

13 mai.

Et a vendue à des 

1 sera loi
Ueq.

8 f.21 mai

h
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IANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

E CORPS, ktc.

WELLIatiTiN,

i et Cie
1a

J' >E. PANET, L. B.
rureur, Notaire, etc
JREAU :

TRIDEAU ET SUSSEX,
’TAWA. 

la rue Sussex.
la

SPRUCINE
e des meilleures prepa- 
ions offertes jusqu'ici 
public, pour le soulage
nt immédiat et la gu(- 
>n de la Toux, du Rhume, 
la Bronchite, de l'Er- 
lement, de la Croupe et 
toutes les maladies de îa 

i et des Poumons.
_ vendre partout à 25 et 
: la bouteille.
E.McGALE, CMinistre. '

Moutrét 1

K

1
s Intérêts
iesde toute qualité

igaranti tel qu’on le 
ente est nulle.

iiranties. 
e moiilres, 10c.

NOREZ,
JE RlttEAU,
\don Chop House,

près du pont. I6m

m€E !

oarchands de glace de 
iclu les arrangements 
on 1884 : 
tembre, 10 Ibs. de

1
• la $5.00
a saison........
jour par mois 

do

mois non accompagné 
ic sera pris en considé-

7.50
1.50 t2.25

Avance.

J. CHRISTINA Cie.
D. N. CHARLEBOIS. 
M. LAPOINTE & Cik.
184. 3m

Queen ”tiut
14, K ne EL6IN - I ■
première classe n’est 

is de marche de tous les 
foujours à point, hui- 
e la saison. Repas à 
lie à manger des clames 

fait une snécia- 
huitres et des dîners

sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

EAUX !
PRINTEMPS.
Chapeaux est des plun

KM EKS GOUTS
nt des manufactures,

)

ihoue,
Parapluies, 

In par les Sali
es, etc.

COTE
e Rideau-
TSON. L.D.S.
ITISTE

»

ï des dentiste de Phila- 
jc royal des dentistes,

e SPAfRKS, 
de l’hôtel Ru 
irience.

1 a

DEBITS
BIPS ET D’ÉTÈ

TESsCHAPKAUX
idérables et comprend 
s nouveautés.

est môme trop considé
rons le diminuer en

BON MARCHE, i
SORTIMENT DE

Il 1 S E S
a, est le plus corisidé- 
t en cette ville.

les plus Populaires.
hlSOU’INFINlE DE

LE CANADA, 1 Juin 1884

LA PROTECTION SAKS' EGALEPerte et Gain
CHAPITRE I.

“ Il y a un an je .ouffraisld’ 
fièvre bilieuse.”

“ Mon médecin déclara

sons qui vous ont retenu n’ont 
pas erssé d’exister.

Morlot se trouva embarras-

miJILLETOlT
MÉDICAMENTS DOSIMÉTRIQUES BURGGRAÈVE-CHANTEAUD*

Granules préparés arec les Alcaloïdes ei Iti Produits chimiques les plus pars, tels que : 
Aconitine, Strychnine, Hyoïciamlne, Digitaline, Morphine, Quassfno, Sulfure de Calcium, etc.ISAIE DAZE

ManufacturierFAUTE ET CRIME sé. que j’étais guéri, 
mais j'eus une rechute avec des douleur? 
terribles dans le dos et les côtés, et je devins 

nal que
ne pouvais pas remuer!

J’amaigris !
De 228 livres je tombai à 120. Je prenait 

des remèdes pour le foie, mais sans succès. 
Je ne croyais pas avoir plus de trois mois è 
vivre. Je commençai à prendre des Arneiî 
de houblon. Immédiatement mon appétit 
retint, les douleurs me quittèrent, et aprèi 
avoir bu quelques bouteilles, j’étais non seu 
lenient aussi sain qu’un souverain, mais je 
pesais plus qu'auparavant. Je dois la vie au* 
Amers d-; houblon.”

Dublin, 6 juin 1881. R. Fitzpatrick.
Comment devenir malade.—Exposez-vout 

au troid la nuit et le jours ; mangez beau
coup sans prendre d’exercice ; travaille* 
trop sans prendre de repos ; sovez conti
nuellement sous les soins du médecin: 
prenez tous ces vils remèdes à bas prii 
annoncés partout, et alors vous aurez bestir 

savoir *• comment deveni 
té?” ce à

—Ces raisons se sont modi
fiées, balbutia-t-il.

—Monsieur Morlot, reprit la 
c’est notre honneur

SEDLITZ-CHANTEAUD7è
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif—(et)—

MARCHAND de Cil AUGURES
EN GROS ET EN DÉTAIL,

marquise, 
qu’il s’agit de sauver et je le 
veux à tout prix. Ah ! vous al
lez me trouver bien hardie. 
Ecoutez-moi. Pour arriver à 
ce résultat, pour empêcher mon 
frère de rouler au tond du gouf
fre ouvert sous ses pieds, c’est 
sur vous que j’ai compté.

—Sur moi ! s’écria Morlot stu
péfiée.

—Oui, sur vous, qui n’avez 
qu’un mot à dire pour le faire 
jeter dans une prison.

—Pe-xlon, madame, mais je ne 
comprends pas.

—Ecoutez-moi bien, monsieur 
Morlot : mon mari et moi, nous 
savons parfaitement ce qu’est 
M. de Ferny, et nous ne nous 
faisons aucune illusion sur le 
sort qui lui est réservé ; oui 
nous savons que sa déplorable 
existence oeut le conduire à sa 

Cela arriverait fatale-

TKOISIEME PARTIE Le SEDLITZ-CflANTEA VD est Incontestablement le produit le plus beau 
et le plus utile do la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d'une saveur
tres-douce et d une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi journalier est surtout utile aux Goutteux, 
aux minimalisants, aux personnes d'un tempérament sanguin, portées aux 

cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
itrt

(Suite)
—Aujourd’hui, comme il y a 

huit jours, dans la chambre où 
ma mère a rendu son dernier 
soupir, vous vous rendiez comp
te de ma douloureuse situation. 
Hélas ! elle n’a pas changé ; vous 
me revoyez humble et trem
blante devant vous. Oui, mon
sieur Morlot, je souffre, je souf
fre horriblement, et depuis l’é
pouvantable découverte que 
vous avez faite dans le pays des 
Ternes, mes nuits ont été tour
mentées par de cruelles insom
nies et toutes sortes de visions 
lugubres. Pourtant, vous m’a
viez parlé avec borné ; devinant 
mon horrible crainte, vous aviez 
calmé mon anxiété, en me di
sant : “Je ne ferai rien.” Eh 
bien, malgré cela, je n’étais pas 
rassurée, je ne le suis pas enco
re. Mon Dieu, cela se com
prend, je ne sais pas quelles 
sont vos intentions. Malgré vo
tre bonté dont je suis convaincue, 
et la douceur de votre regard, 
vous m’apparaissiez menaçant 
et terrible.

Comme vous le (dites, mon
sieur Morlot, M. de Perny est 
un indigne ; mais il est mon frè
re, l’oncle de mes enfants, je suis 
obligé de le défendre.

—Malheureusement, madame 
la marquise vous ne pouvez pas 
l’empêcher de tomber entre les 
mains de la justice.

—Ah ! aujourd’hui vous êtes 
contre moi ! s’ecria-t-elle d’un 
ton douloureux. M. Morlot, je 
vous le répète, si vous révélez, 
comme vous en avez le droit, le 
terrible secret que vous avez dé
couvert, c’est le marquis de 
Coulange, ce sont mes enfants 
et moi que vous frappez en plein 
cœur : le coupable serait puni, 
mais les innocents resteront à 
jamais couverts de honte 1 Moi, 
continua-t-elle d’une voix entre
coupée, la mort me soustraira à 
cet opprobre, car je ne pourrai 
pas vivre longtemps en face de 
la douleur de mon mari.

Morlot sentait son cœur se 
serrer ; il essayait vainement de 
résister à l’emotion poignantequi 
s’emparait de lui.

—Madame la marquise, ré
pondit-il tristement, quand mê
me je garderais le silence, le 
malheur que vous redoutez est 
inévitable. M. de Perny se trou
ve sur une pente rapide et glis
sante au bas de laquelle est l’a- 

faut qu’il 
qu’il tombe. La police correc
tionnelle ou la cour d’assises 
l’attend ; c’est fatal, rien ne peut 
le sauver....S’il n’est pas puni 
pour un crime, un peu plus tard 
il le sera pour un autre,

—Non, répliqua la marquise 
avec énergie, je veux l'empêcher 
de rouler au fond de l’abîme, je 
veux encore essayer de le sau
ver.

COIN UES RUES

Dalh.ou.~ie etda l’JTgliae 
OTTAWA.

Désire faire s> voir à srs nombreuses pra
tiques et au public d’Ottawa et de ses en
virons en généra qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

rhoïae»,
M. CH. CHANThbAUD, Pharmacien, Commandeur d’Itabelle la Catholique,

est le seal Préparateur des Véritables Médicament» dosimétriques.

Se méfier des Contrefaçons.
Dépôt Général : 54, rue des Francs-Bourgeois, PARIS

Dépodtilrw à Québec: X>r 3Bd. MORIN A C\ Pharmacien-Chimiste,' 314, rae Saint-Jean. •

Embarras gas
Ke
d<

«g
te.

FABRICATION DES CHAUS U ES
jjJSjpfer en bojim 

X quoi ou peut répondre ei 
Prenez les Amers de houblon

de
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établisse! 

coritredi le p'.us complet de 
Ottawa et est composé d’ouv 
mière classe.

quatre mots : Z/7/
ment est san

FERRONNERIES TOUTE COMMAN >E
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

satisfaction garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

StiTLea marchands de la acampagne fe
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC 

RE avant d’acheter ailleurs.

h fl
l vI-i' I

2Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez chez

C,p ^ -muxttvtt-LvA- -alion,
UDauuC- r (a. vucétxPÙ'.,

-..* „,,*****-------------

mcdougall &cuzner
Le plus ancien magasin do ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

CROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

perte.
ment si nous l’abandonnions 
complètement ; car, n’ayant pas 
de fortune, il seriit obligé de vi
vre d’expédients.

—Déjà il en est là, pensa 
Morlot.

—L’intention de M. de Cou- 
lange était de lui faire une pen
sion, continus la marquise, mais 
je n’ai pas été du même avis que 
mon'mari ; une idée m’est venue 
en pensant à vous, monsieur 
Morlot.

Ah ! fit l’agent.
—Oui, et je me suis dit en 

même temps que vous ne refu
serez pas de rendre encore 
vice à la maison de Coulange,

Morlot ne savait plu squoi di
re, il se sentait subjujpié.

—Pour la tranquillité de mon 
mari et la mienne, poursuivit la 
marquise, et -"dans l’intérêt de 
l’avenir de nos enfants, surtout, 
il est impossible que 
reste à Paris, et même en Fran
ce. Il est nécessaire qu’il fasse 
maintenant ce qu’il aurait dû 
faire il y a quelques années. Il 
faut absolument qu’il s’expatrie, 
qu’il s’en aille n’importe où, 
pourvu qu’il mette entre nous 
l’immensité de l’océan.

Le voudra-t-il ? Si nous lui 
demandions cela, mon mari et 
moi, il répondrait probablement 

Mais si vous voulez m’ai
der, je suis sûre d’avance qu’il 
consentira à partir. Ce que 

vous donne sur lui

ÏT
«

IZAIE DAZE.
Propriétaire. Dépôt daue M plupart des Pharmacies,

CHAUDIERES, OTTAWA,
Et à MATT A WA, P.Q. 16 mai 84 MACHINES A COUDRE,KTnnrtnm ü-iir;irinrnr.---,.i

TRÉSOR DE LA GORGEMCDOUGALL 4 CUZNEfl CHAS DISJARDINS Le plus grand assortiment de Machines 
à ' îoudre des

M jCILLETKEN I A !î KHfcVJEN
et aux conditions les plus la lies, comprt- 
nant (pour iiungf <io newll 
lloynl, WIInoii, Nlownrl, TVettl,

*t r, N«‘w NK-w.t» t, %* hâte, 
Wheeler «1 WIInoii.

(Machines à Courbe pour fabrique) 
Wanzer D et K.

Singei de Wilson No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avec 

le lil ciré et avec le brui dur. 
Machines de Jones à rapiécer pour e* 

fabricants de chaussures.

Diplôme i'Honneurla31 Octobre 1883.

PASTILLES de A. GICQUELNo. 7 RUE ELGIN,TAPIS, TAPIS etc.
MAISON 1)E TAPIS IAu CHLORATE de POTASSE 

Le reaMe héroïque par eieelleaer peur oiuibattre les 
Mau de Gorge, Extinction o Toll, 

Amygdalite, Esqaleancli,
AfhtfeM, Croup, Angine, Gangrène de la Bûche, 

Salivation mercurielle, Scorbut, 
contredit le

OTTAWA. nue)

AGENT D’ASSUBANCE
sur la VIE et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizen», DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian. do 
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

8®. $40,000,000 1*
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

CHLORATE ieP OTASSED’OTTAWA.
(BEI. OE eiKTHOLt.il I

Blache. Hitrthrx. Bergeron. Démarquai/. 
Fournier. SirecUy, Paueel. «te., ont pre
^uTpÂIt’ÜjES GICQUEL «ont !• modlc» 
aient «d, l'.uMoo sil le j îui le droit de comptei

ït.ïïar"-
Co' .m» te« Apthes. I'/taquinaneie. I -s ln i 

tnt-otu te» A ni uu fia Ira. du /‘Aarj/rw et du

'î „
veXen.em men’iiH»' • 'ii l,-inr fer
lâmes aile Dull* |- U' • - • ..ii,iu..r l uglemps. 
Et 4»n» 1rs Affect .•■h* tira üenetmea, I uaagr 
de re» PaeUlle» amène une «rnttiorenon male-

' *V, To -tins grand assortiment, les 
' ira^bVmrs, et l°s plus bas prix en 

fait de
ce ser-

iU. ïïelarts, Rideaux,------v
Corniches. Pôles, Garniture, 

et Meulile» «le toute sorte.
R. W. MARTINdo

:io, line *ii<i<‘aii.
à la 1er Fév. 1884

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Hue. SPARRN.

SHOOLBRED et Cie.
A WHOLESOME CURATIVE.et enamtr une prompte gnei

PtllS, A. GTCOCEI., Pk"‘lelr"r| ,4,rmon frère Mincit. PUIS

NSCStlMiU IN
ipotit1** i Ouabec 0' Ed. KÛUlii 1C*. fl~-au.îltj.St lot

M. C. 0. Dacicr a ccs médecines cl 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex. Every Family.laOttawa, 17 Déc. 1883.

AN ELEGANT AND RB- 
b FRESHING FRUIT LOZ-

ENGIi fur VmisUpntlon,

,<:E\ V/>j c -SUPERIOR TO PILLS
V h nil oilier pyntem-

* ''ii gulntiiig medicines.
V S TIIEI>08B18HMALI.,
LmÂA £ 111#E Tin: ACTION PROMIT.

a i IH.TAPTKDF.LinoUaC 
[p I Julies and childrer
} like it.
Price, SO ceoti I.ergn boxei,

BY ALL t RUGG1RTR

ACTIONS Tie Banques et de Co 
chetées

mpagnies 
et vendues pour ar-AU CLERGE

OTTAWI PLATING WORKS
CHEMIN DE FERorporées, a 

gent et sur marge.

“CANADA mW1__ EMPRUNTS négociés pour narticuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq- es et Eglises à des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits :

i'
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES. LA

BVOIE la plus COURTECALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.

Calice» et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, MUE SPAKKH

Ottawa, 29 janvier 1883.

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES
non. ENTREcapitalistes trouveront leur avan

tage à correspondre avoc

M. Chas Desiardins.
Block fie l’hôtel Knseell, rue 

Nparkm, Ottawa.

NOUVELLE MANUFACTUREOTTAWA ET MONTREAL
vous savez 
l’autorité d’un maître ; il se 
courbera sous votre volonté, car 
il aura peur. Vous ordonnerez, 
et il obéira. Entre l’exil avec 
deux cent mille francs et la pu
nition infamante qu’il a méritée 
il n’hésitera pas à choisir.

Oh ! ne me refusez pas, reprit- 
elle vivement ; pour le marquis 
de Coulange et pour moi, accep
tez la délicate mission que je 
vous confie.Vous n’aurez pas af
faire à des ingrats, je vous le 
jure, et vous pourrez compter 
sur notre reconnaissance. C’est 
notre honneur à tous, c’est ma 
vie que vous tenez entre vos 
mains, monsieur Morlot.

L’agent de police baissa la 
tête et se mit à trembler comme 
un coupable.

De grosses larmes tombaient 
une à une, comme des perles, 
sur les joues pâles de la marqui-

Et tous les points à l’est. jJioJOUTJBRIEjj
CHANGEMENT D’HEURE

Marques de Commerce et Droits d’Auteur 
enregistrés.

1er déc.
Bloc de T Hotel Russell, rue Sparks, 

Ottawa.a CONVOIS a PASSAGERS J 
* Tous Les Jours M. C. II. DOUCET a transporté sou ate

lier d’orfôverie du magasin du bijouterie de 
bloc Russell, rue Sparks, e 

sous le plus court délai tout* 
co-: mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaincs, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

Pilules' de Noix Longues Composéesdescende etbîme ; il M. Laporte au 
il exécutDe McGALI

Recouverte» r CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonavonturc, de Mont
réal, avec le chemin do fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin do fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritime et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, > ,!>any, et

A partir du lundi‘19, Nov. 1883. les train.i>ir- 
culeront comme suit •
Partant

Pour la guéit- 
_ _ certaine G€ 

|2 toutes les aflet* 
Wn lions bilieuses, 
r* torpeur du fob, 

maux de têtf, 
in di ges lions 
étourdissement» 

__iX»etde toutes les 
le mauvais fonctionne*

la.
G. H. DOUCET,

PropriétaireNew-J. B. AKIAL, 2 fév 81

1. B. TACK&BERRYPEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER.

d'Ottima. 

4.50 J».ni.

Arr, a Montréal.
malaises causés 
ment de l’estomac.

pilules sont fortement recommandé», 
e étant un des plus sûrs et des plue 

emcaces remèdes contre les maladies pin» 
haut mentionnées. Elles ne contlennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara* 
lions. Tout en étant un puissant purgatit, 
pouvant être administre dans m import# 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient et 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilules di 
Noix Longues Composées, di MoGalb, son- 
préparées avec soin, avec nn extrait con
centré, tiré de la noix longue et combinf 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
nière à les placer au premier rang panr 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri
sent offertes au public.

B. E McGALE, Chimiste, 
Montrés ta

EXCAtTEUR,COURTIER
CesEt se redressant, les yeux en

flammés :
—Ah ! ce n’est pas lui que je 

défends, le misérable ! s’écria-t- 
elle, se sont mes enfants, c’est 
l’honneur du nom de Coulan
ge.

Elle continua avec anima
tion :

—Monsieur Morlot, si vous 
m’avez dit la vérité 
vous êtes un ami 
de Coulange.

—Oui, madame. Du reste, je 
puis vous le dire, c’est vous, 
vous seule, qui, sans le savoir, 
avez jusqu’à ce jour protégé M. 
de Perny contre moi, c’est-à-di
re, le châtiment suspendu sur sa 
tête. Si vous n’aviez pas été là, 
madame la marquise, lui ser
vant en quelque sorte de bou
clier, il y a plus de quinze 
jours M. de Perny serait arrê-

Montreal. Arr. ft Ottawa.
8.4R h.m. 1*2.20 p.iii.
4.30 |>.m. 8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direo 
te ment à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
raccordent au Coteau av> 

pour Toronto et toute 
ons intermédiaires qui arrive à Toi 
heures du soir, Le train partant 
à 4.50 n.m. se raccorde à la

Montréal avec l’express de 
Vermont Central arrivant à

Site
oncord 5.35 a.m., 

i.m., Nashua 6.55 a.m. 
a.m., et Boston 8.30 a.m. 

se raccorde à Nashua avec les 
our Worcester, Providence et tous 

sur le N. Y. & N. E. R. IVs.
... . partant de Montréal à 8.45 du 

matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York via Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

de
8.4

l’rt
effi MARCHANDMarchand dk

PEINTURE A
ET DE VITRES, Commission526 RUE SUSSEX

OTTAWA d'Ob 
Station 

de

matin ee ra 
train direct
à io'°

Bonavtntur 
nuit par le v erm 
St-Albans à 10.40 p.m., 
a.m., Montpellier 1.00 a. 
Junction 2.55 a.m., Co: 
Manchester 6.11 a 
Lowell 7.33 

Ce train

Agit comme arbitre et commissaire-priseur.

se. Bureaux : RUE SPARKS
(Enfact! de PJfolel Kusself.)

OiTAWA.

Jà—Je n’ai pas oublié ce quo 
m’avez dit aux Ternes,

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes tes opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

vous
poursuivit-elle, et vos paroles de 
toute à l’heure ; oui, nous avons 
en vous un ami ; je vous prouve 
bien que j’accepte votre amitié, 
car ce que je vous prie ne faire 
pour nousj ne peut se demander 
qu’à un ami.

Voyant qu’il restait silencieux 
elle continua :

—Vous irez trouver M. de 
Perny et vous lui direz. “ Il faut 
que vous quittiez Paris, la Fran
ce ; il faut que vous disparais
siez, et qu’on n'entende plus ja
mais parler de vous. Le mar
quis de Coulange, votre beau- 
frère, veut vous donner encore 
le moyen de changer de vie et 
de vous relever par le travail et 
le repentir : au moment où vous 
poserez le pied sur le navire qui 
vous transportera en Amérique 
ou ailleurs, je vous remettrai de 
sa part deux cent mille francs."

Burlin 
m., W

12.1C 
Rivet|l’autre jour, 

delà maison Sirop des Entants du Dr Coderre
Ce'airop est prôpa 
rée avec l’approba* 
tion des professeurs 
de l’E< oie de Méde
cine ci tde Chirui» 
gie de Montréal, 
Furulté de Môdeci» 

Mi ’ de l’Université 
M l’Collège Vi.

SM Le sirop des en» 
fan ta est supôrieui 

les prépa* 
mantes

1883 mains pour 
s points e 
Le train

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

NOUVEAU MAGASIN le

*0mPEINTURr, TBPISSERIE, VITRES 
ET DE DECOMA'll jN 

No. 208, Rue DALHOÜSIE, Ottawa

la17 mars 1883 m
Aux inventeurs 

J. CoursolTe & Cie.,
CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

TENU PAB à toutes 
rations cal 
offertes aux meree 

de famille pour conserver la santé de lean 
enfants ; il peut être donné avec la pli-fc 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterif, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Siko 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis

ET RAILS NEUFS EN ACIER

GEO. PHIL BERT chS te? Kvf-lfàïlotîSoTfeS
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en 
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Truno 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés dfaprèa l’heure du 75èmc méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ot

Solliciteurs de Brevets cf Inventui 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois, 
Agences et Correspondants aux Etais» 

Unis, en Angleterre et en France.

2?roprié,fcaireté.
—Ai-je donc perdu ce pouvoir 

vous m’avez 'donné, mon* M. GEO. PIIILBERT, se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

s marchands de la vine et de la cam- 
e sont priés d’aller lui rendre une 
avant a’acheter aill

que
sietir ? Ferez-vous aujourd’hui 
ce que vous n’avez pas voulu 
faire il y a quinze jours ï 

—Alors, madame, j’ignorais ce 
que je sais aujourd’hui.

—Pour nous, monsieur, la si
tuation est la même, et les rai-

p dd Dit Goderkb eu
Le

J. COÜRSOLLE & Cie,,
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
10TTAWA, Ont.

pagnt
visite

D. C. LINSLEY,
Gérant

PRIX, 25 Cl*. LA BOUTEILLE.
Seul propriétaire,

B. E. McGALE, Chimiste.
Mouti

GEO. P HILBERT,
208, BUE DALHOU8IE.

Il fév 1884

E. 0. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.
B. P.—Boite 68. 

24 Fév. 1883 1883. la

/

o>
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6e ann<jE CANADA, 7 Juin 1884

DECOUVERTE SCIENTIFIQUE

comîwZd’inde ou cors) est augmen- iSilVOHN i IlilUX (II! Dr V. Perrault
tée immensément en Canada, rsul
doute que les protectionnistes attri- EE SAIITT-EXJSTAOHE
hueront cette augmentation à la 
politique nationale, mais le 
îiam’s Painless Corn Extractor” seul 
doit en avoir le crédit. Il en a 
recueilli par acre plus que n’importe 
quel autre agent du monde. Enlève
ment certain et sans douleur. N’âc 
ceptez aucun substitut: 25 contins
seulement. Essayez le. Une récolte . . , „ , , .. . ,
-i ,• ri ont,, «et i i,. \)c\wv L,indépendance de fortune du Dr V. Perrault le met à 1 ubn de tous les préjugés
ctuui.uauuL uhi eai anuu u ,.ue le charlatanisme a pu souieVer jusqu’à ce jour dans l'esprit du public, surtout en
vous des substituts rongeant la. cos matières médicinales. Il sullll de savoir, < omme l’a si bien dit le Dr D. MarsU, 
chair. N C Pôtson et Cie. prop... dans une lettre qu’il adressait au Dr O. Perrault, le 6 juillet 1883, que celui-ci ait été 
Kingston.

AMERS CANADIENSUne Bonne Récolte
Nos lecteurs apprendront sans

SERVICE TELEGRAPHIQUEretourner immédiatement après la 
pacification du pays, et cherche de 
s’établir per fas el nefas, au détri canada
ment des autre" puissances euro- Toronto, 6 — L’enquête sur le 
péeunes qui ont (eux auss;) des COI.ps <ju meUrtre de Curr se conti- 
intérêts importants et immédiats a nlie p,es témoignages so it des plus 
sauvegarder par devers leurs 11a- contradictoires, et il paraît être très 
tionaux. Aussi la conférence que difficile à reconnaître le vrai cou- 
demandeut les pays intéressés est paj,ie.
regardée, par les insulaires, comme Québec, 6—On dit que la batterie
un attentat.......au commerce bri- actuellement à Kingston, revien-
tannique 1 La France qu’on avait dra à Québec dans le mois de sep- 
si bien su éliminer, au moment t,.-inbre prochain et que la batterie 
critique, eu lui créant des diiiicul- \ jra ^ Kingston, 
tés au Tonquin, qu’elle a prompte p,e cadavre d’un vieillard nommé 
ment et victorieusement tranchées, imajre Samson a été trouvé, ce 
se voit derechef embarrassée à matjni a Saint Joseph de Lévis. 
Madagascar par les intrigues des EUrope
prédicauts anglais, el John Bull,
au lieu v s’occuper de ses petites Londres, ti — Le parlement a le- 
affaires d'Egypte, voyant le pavil commencé à siéger, 
ion Iran ça is* Hotter sur trop de Madrid, G—Une explosion de dy 
territoire au Congo, se sert du For- namite a eu lieu, hier, dans une 
tueal comme d’avant garde pour rue de Barcelone. Un homme a 
chercher noise à notre ancienne été tué et les maisons du voisinage 
mère patrie, quant aux conquêtes ont été considérablement endom- 
nacifiques et civilisatrices de M. de magées. . .
Brazzia. Comparant les deux pays Londres, b — Par son testament, 
sur la ligne des embarras qui les feu Henry J. Byron, lauteur dra- 
tracassent, nous voyons la France matique divers 1688
revenir avec scs cohortes victo- d’une somme de $100,000. 
rieuses et en envoyer une partie Paris, 6 — Le comte I-redéric- 
dompter les 1 lovas et prendre des Guillaume prince de Hanovre, a 
mesures pour amener les autres à abjuré le luthéranisme et s est fait
la célébration de la fête du 14 catholique. ,
juillet, tandis que l’Angleterre Londres. G-Un dit que le géné- 
euvoie l’amiral llewett, qui est ral Gordon a rem si a s échapper de 
reçu triomphalement en Abyssinie, Khartoum sur une canonnière et 
solliciter l’assistance du roi Jean, qu’il remonte le Nil. 
afin de suppléer à la disparition La chute de ^arfour est confir- 
des tuniques écarlates eu face du mée. L'importance principale de 
danger imminent qui les menaçait, cet événement est que 20,000 fusils 
Par desssus tout, ce pays qui se Remington sont tombés aux
vante de porter partout la concorde de l’ennemi.
et le bonheur, nommerait, si les Rome, G—Les trappistes établis 
circonstances le lui permettaient, dans une vigne sous laquelle s e 
Zebehr Pacha gouverneur du Sou- tendent des catacombes de Saint- 
dan! Pour ceux qui connaissent Calixte, ont mis à jour, en creusant, 
one Zebehr Pacha est le commer- un bel hypogée dont les peintures, 
cant d’esclave le plus en vogue de du quatrième siecle, représentent 
* parages et qui sont au courant le Christ au milieu de ses apôtres, 
des cruautés odieuses que ces pau- et des scènes de vendanges.
Très êtres endurent sur les bateaux Londres, G—Un Ufoupe de de-
„„i les conduisent aux diilérents pûtes libéraux a notifié M. Glad- 
marchés à cet exprès échelonnés stone de son intention de voter 
sur le Nil, cette nom ation est contre le gouvernement s il ahan- 
indigne d’un pays civil! . donne à la France ou à l’Europe la

Après avoir été la c. use de la position que l’Angleterre occupe 
destruction partielleld’Alexandie et actuellement sur le Nil. 
le massacre de plusieurs milliers Paris, 6—Les anarchistes decla
re chrétiens, par la temporisation rent que les auteurs des explosions 
et les incertitudes de lord Seymour, de Londres se-sont enfuis dAngle- 
l1 Angleterre avait promis d’indem terre et qu'ils sont maintenant en 
nîser les résidents européens, mais sûreté. H se prépare un nouvel 
encore à cette heure l’indemnité attentat qui. dit-ou, sera plus de- 
est à "état embryonnaire, le con- sastreux, encore, L ne reunion 
trôle financier établi pour sauver secrète des dynami tards aura lieu 
l’Egypte de la banqueroute marche bientôt.
à ms de tortue, et Clifford Lloyd Vienne, G - Un inconnu s est 
un éminent agent diplomatique littéralement arrosé de pétrole, 
anglais, reconnaissant sa périlleuse hier, et y a mis le feu. _ 11 est mort 
position se rembarque prudem quelques instants apres. Lest le 
ment pour Londres afin de se dé- dixième suicide que 1 on constate 
gager du blâme Je n’avoir pu ra- en celte ville dans les dermeres 
mener les bibliques années d’abon- quarante-huit heures, 
dance au pays des Pharaons.

Le Graphie nous servira le der
nier mot. Une de ses dernières 
illustrations représente le général 
Gordon au milieu du désert tenant 
un revolver d’une main et de 
l’autre le Union Jack, la tête appuyée 
sur une pierre et presque mou
rant ; dans les environs,«des sque
lettes desséchés, que des vautours 

disputent, complètent la scène ; 
au bas on voit deserted! délaissé !

étouffe si on la

abonn
yspeptiquea guérit, outre 

dea Tuberculeux ou proitri- 
Névralgiea, lea 

du Foie 
Rhumatis-

Ce tréaor dea D 
la Dyapepaie
□aires, lea indigestions, les 
Débilitêa générales, lea maladies 
dea Reins, les hydropisies et lea

Payable d’avance.
et
iq- do

do
EdL HebdomanaireDÏPIITIIERINEu Put- Après avoir pendant plus de trente ans étudié spécialement la DERMATOLOGIE, 

et après avoir môme, dans ce but, passé quelques années dans les hôpitaux de Paris, 
le Dr V. PERRAULT vient derecuillir le fruit de ses travaux en faisant la découverte 
de propriétés médicinales propres à guérir toutes les affections de la peau.

Jusqu’à ces derniers temps, le Dr Perrault s'était relusé au projet de mettre sur le 
marché les savons qu’il préparait d’après les don ées de sa découverte ; mais sur les sol
licitations d’un grand nombre de ses confrères et amis, et désireux de venir en aide à la 
pauvre humanité soulfrante, il croit devoir aujourd’hui les meitre à la disposition du 
public.

AXTI-DlPHTKERlTlQlJt!
Spécifique centre la Diphtheric et 

autres maux de gvrge 
Rien n’est meilleur 

tion ou à sa prem; 
chite aigue et chr

LA sortipour guérir la consomp- 
îôre période, la bron- 
onique et lea rhumes.

LA DI LUTHERIE VAINCUE 1
inspiré des travaux des spécialistes les plus autorisés, tel que Hebfa, Koposy, Cazenave, 
etc., pour cesser fie croire que le Dr Perrault veuille exploiter le public. Les charlatans 
prétendent d’ordinaire, par uu seul onguent, un seul sirop, etc., guérir toutes les ma
ladies possibles et impossibles, il y a là un contre bon sens évident.

11 n’en est pas de môme pour les Savoiim médicinaux du Dr V. Per
rault. Dans chacune des espèces de savons qu’il prépare, et qui sont au nombre 
de 18, il fait entrer des médicaments adaptés à la maladie qu’il s’agit de guérir. On 
comprend facilement, en effet, que le riile, les datrhes, le rhumatisme, la teigne, les 
hémorrhotdes, etc., que toutes ces maladies, dillérant entre elles, ne saurai<\it être 
guéries par le môme remède. 11 faut donc pour chacune de ces maladies des propriétés 
mèdécinales différentes. Qu’on en fasse usage, que les m- détins essaient ces savons, 
et tous ne pourront manquer d’en proclamer l’excellence, comme les savants auxquels 
ils ont été soumis.

LE CAux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l’inven
teur par des personnes notables et dignes 

foi attestent l’efficacité viaiment éton
nante de ce remède.

'Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

Prix : 50 cts., la bouteille. Eu vente 
chez tous les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

LUNDI PROCHAIN

Les fils de Guttemberg se ren
dront tous avec leurs amis à bord 
du Peerless, lundi matin, pour pren
dre part à la plus belle excursion 
de la saison. Le patronage distin
gué de M. Brown Chamberlin et de 
MM. MacLean et Roger assure un 
succès complet. Rien n’a été épar
gné par le comité d’organisation 
pour donner aux excursionnistes 
tout le comfort défirable. Le 
magnifique corps de musique et 
l’orchestre des gardes à pied du 
gouverneur-général feront d’excel
lente musique. Les amateurs de 
danse auront leur part. Le concert 
à bord du bateau sera sous l’habile 
direction de MM. L. Dauray, S. 
Drapeau, P. Boulay, Ernest Dionne 
et E. Gauthier. Les rafraîchisse
ments seront servis par M, Emile 
Robitaille. Pas un confrère typo
graphe n’osera manquer cette 
excursion. Que tous les amis se 
fassent un devoir d’honorer les 
typographes de leur présence lundi.

Pour permettre à tous les em
ployés de notre établissement de 
prendre part à l’excursion des typo 
graphes, le Canada ne paraîtra pas 
lundi prochain.

Ottawa et 1de

QUESTIC

UNE bel:
UU HEROS ET USAGES DES SAVONS MEDICINAUX

Savon No 10-Pour la grosse gorge
(goitre)........ .

No 11-Désinfectant.
No 12-Pour le rifle 
No 13-Pour les crevasses.25c 
No 14-Pour embellir la peau, 

25 cts
No tô-Pour la gale et toutes 

blessures des animaux,25c 
No 1G-Contre les moustiques 

et mouches noires,25c 
No 17-Pour la gale 
No 18-Pour les hémorrhoi

!

I I.7.1.4K AI.AKIK,
71 Rue Bolton, Ottawa.

Savon No t-Pour démangeaisons,
25cts

“ No 2-Détersif, plaies de ton
tes sortes

“ No 3-Pour les lentes, mor
pions, etc................. 25c

“ No 4 -Pour ulcères syphili-
ques..................

“ No 5-Po.ir dartres...
“ No 6-Pour la teigne 
1,1 No 7-Pour les maladies de 

la bai be
“ No 8-Pour les taches de rous

seur et masque.......25c
“ No !)-Pour le rhumatisme25c

lerEN VEN VE GHEZ TOUS LES PHARMACIENS-®*
Dépôt général et fabrique à Saint-Eustache ; J. A. l’AIIUI N, Propriétaire.

31 mai

A midi et qu 
Smeulders, d 
arrivait à la ga 
Pacifique, à ( 
reçu par Mgr I 
Père Tabaret, : 
de l’église Sa 
l'abbé Campea 
l’abbé Prui’ho 
plusieurs révéi 
ge d’Ottawa et 
membres du cl 
tawa. Mgr S 
gné de l’un de 
cubera, a pris ; 
voiture que M. 
Père Tabaret. 
voitures dans 
autres membre

A l’intersecli 
et Sussex, les 
sont formés en 
que côté de I 
Smeulders et 1 
la Basilique. 1 
ge précédait in 
dets et en aval 
drapeaux et lin 
Vincent de Pai 
ro 29 de l’Ass 
Mutuels, la soc 
musique de Sa 
Saint - Thomas 
Pierre, et les é 
La foule des fii 
passage de la ] 
Basilique était

Des drapeau 
rents endroits 
la Basilique ét

Monseigneu 
seigneur Dub 
deux revêtus c 
ficaux à leur ei 
lique, pendan 
par M. le chevi 
grande marchi

Monseigneui 
seigneur 
alors dans h 
place sur les tr 
été préparés, p 
des chers frère 
le Benedictus.

Après quelc 
au pied de 1 
Smeulders s’ 
balustrade où 
Vincent de Pa 
adresses, une 
le président d 
Rivet, l’autre 
McCabe. Voi<

Au Révirendisi
ders Commi
Excelleni

La populatii 
que d’Ottawa 
que vient salu 
le représentan 
tife, V icaire 
terre.

Il serait di 
bonheur causi 
ici à tous cem 
les mêmes esp 
la direction d< 
le Sauveur du 
salut de tous.

Que votre 
pays soit béni 
rende fructue 
que tous soier 
cité, la concoi

Veuillez bi 
faire, auprès i 
du chef de V 
nos sentiment 
en prions, au

25c 4 janvier 1884..25c
.25c AMEUBLEMENTS2.5r

FFDE

Chambre à Coucher25c
,25c
.25c

I.e plus grand assortiment <|iri 
ait lauiai# ete offert.25cmains 25c

,511cdes

Genre des plus Nouveaux

19* Voyez-les avant de dépenser votre 
argent dans les encans.“ldices

ALLEN’S LUNti BALSAM.

H A jtJtjjfr jBS. L'ASTHME. U CBOCr,
fl Et toute Affectio

* l'Alt SON USAGE SUIVI.
V LA CONSOMPTION A ÉTÉ GUÉRIE.

Lorsque d'autres remèdes et Médecins n'a- '•r/kf*,1 tik*-*: - À valent pu effectuer la guérison.y-wmi l-ISf™ ,u7S5KSSKAJ5tS2S:J5a.WM' I Y\ qui en ont fait un essai raisonnable. Il■ÆmS Comme Expectonimt 11 n'» pi.» <T£*»1

, ' M * • tJ'Vr m'1' L’enfant le plus délicat peut le prendre sans
î VÏÏ 0 i *f I v-W \ /TV danger. Il ne contient pas d'OPIUM sous au-
l fl ;M~"1 CU,zi©-ÏTmaniilre de ,',n aemr Accompagne
[ __- —>V chn fin booteillf.

..ér En vente chez tvui les l‘h»rm«cien».

LE REMÈDE POUR GUÉRIR LA
MAGASIN PALMS DE MEUBLES,

38 «CE KIDEAT.
Consomption, la Tou*, les Itliumes,

Gorge, des Poumons 
Pulmonaires. JACOB ERRATT.

/;
i

CHEMIN DE FED
N.B.—2,000 chapeaux en jiaille et en ée.lis- 

se ) our hommes vt garçons d’une valeur 
de $1.00 pour 25 cents chaque au nouveau 
magasin de $1.00 et 10 cents ; au fameux 
poste autrefois occupé par M. Flanigan, 137 
rue Sparks.

1,500 personnes visitent ce magnifique 
magasin tousles jours, et tous s'en retour
nent avec la joie dans le cœur.

D, A. HARPER, «le Montreal, 
Proprietaire.

Route directe entre l’Ouest et tous les 
loints du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
5cosse, Cap Breton el Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
>êche et de plaisir du Canada, sont situées 
e long de celle ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent a Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station îles Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs

4
,« r.ngrevlng re-.rneu

U JULIEN, '/SS*» È
Xia-

ïrr* Pompes FunèbresRésumé Télégraphique
R. H. Whitty, a été élu président 

de l’Union Internationale Typogra
phique à la Nouvelle Orleans.

Oscar Wild vient d’épouser à 
Londres Mlle Lloyd.

11 est bruit que M. J. Lane a été 
nommé député-surintendant des 
mesureurs de bois, à Québec.

On dit que c’est l’intention de 
ilusieurs députés de l’Assemblée 
législative de Québec, de visiter le 
Nord-Ouest après la session.

En se baignant dans le lac, en ar
rière de la fabrique David, un jeu
ne homme de 17 ans nommé Alex 
Foote s’est noyé, à Cobourg [Ont.]

On espère avoir une excellente 
récolte dans la province d’Ontario, 
surtout pour les fruits elles grains. 
Le froid des jours derniers n’ayant 
point causé de dommages.

L’homrable M. Caron, ministre 
de la milice, l’honorable M. Fortin, 
député de Gaspé, et M. T. S. Brown, 
ont accepté l’invitation d’assister à 
la célébration de la fête nationale.

Entrepreneur de

263 Rue D ALHOUSIE, Ottawa,
Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

M ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
et de ses environs qu'il a ouvei 1 un magasin de pomper funèbres. Toute commande qu on
'■'mâr/aSsl"\^

du i.ublic Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
1 ALPHONSE JULIEN, propriétaire

3 mai—1 an

90
disposition 
demande.Cette gravure 

regarde longtemps. En effet, avant 
quelques semaines peut-être, ces 
intrépides défenseurs, comme les 
compagnons de Hicks et de Baker 
Pachas, iront mêler leurs cendres 

blés ke Lybie et le Simoun 
ces restes sacrés d’un

POMPES FUNEBRES I
Trouveront avantageux (le se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide |J^ 
et que ses taux de transport sont aussi ™ ” 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con
vois rapides spéciaux, et l’expérience a t 
jrouvé que la route de l’Intercolonial est 
a plus rapide pour le fret d’Europe, venant 

ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

M. Joseph tiénécal, connu depuis 
plusieurs années comme entrepre
neur de pompes funèbres au No. 
360 rue Dalhousie,a transporté son 

coin de la rue Dalhou-

PIANOfHarmoniums Du!
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WILLIAMS DE TORONTO.aux sa 
dispersera 
océan à l’autre.

magasin au 
sic et York où il continuera comme 
par le passé à donner entière sa
tisfaction au public d’Ottawa et de 
ses environs.

M. Joseph Sénécal vient d’agran
dir son établissement en y ajoutant 
les parures et décorations pour 
chambres funéraires des plus non- 
licites*

Une spécialité dans les cercueils 
de tout genre, de tous les prix et 
dans tous les goûts. Un cercueil 
glacière pour conserver les corps 
en été. Quatre magnifiques cor
billards à la disposition du public, 
15 pour cent à meilleur marché 
qu’ailleurs. Une visite est sollicitée.

JOSEPH SÉNÉCAL,

UXBRIDGE ET THOMAS.
a VEisrans,

CONDITIO tsr #5 tubs baoilbs.C. Lestin.
Ottawa, 5 juin 2884.

R. W. MARTIN & SOIT !iCOUR DE POLICE 3# Itl i: KIDEAC, OTTAWA. E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.| Présidence du juge O’Gara 1

Ottawa, 7 juin 1884.
James Curriel, trouvé ivre-mort sur la 

voie publique, est condamné à $t d’amen
de et $t de frais.

George Purcell, accusé d'avoir maltraité 
sa femme, e-rt renvoyé en prison jusqu'à 
lundi

J. B Paque.te, accusé d’avoir assailli 
un passant sur la rue 8t Patrick mercredi 
dernier, est reuvoyé en prison jusqu’à 
lundi en attendant sa sentance.

N. Lamontagne, accusé de voies de fait, 
est acquitté.

Mary Curtis et Mary Warren, accusées 
de vol ; renvoyées de nouveau en prison 
jusqu’à lundi.

Chs Gilby, W. Giloy et J. Farley, 
sés d'avoir volé une paire de chaussures 
appartenant à John O’Donnell, rue bussex, 
cause ajournée à lundi.

John Fournier, accusé d’avoir volé un 
habillement appartenant à Octave L’Abbé, 
de la rue Murray, plaide coupable et est 
condamné à deux mois de prison aux tra
vaux forcés.

Alex Lachance, pour infraction aux lois 
municipales ; cause remise à lundi.

Calixte Groulx, accusé d’assaut et batte- 
est acquitté faute de preuves.

Savons médicinaux—Le docteur V 
Perrault, pour se rendre au désir 
des nombreux clients qui lui en 
ont fait la demande, a placé sur le 
marché ses savons médicinaux, dont 
l’efficacité est infaillible. Voir l’an
nonce dans les colonnes de notre 
journal. Le public ne pourra que 
se trouver enchanté des effets obte
nus par ces savons.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,| 
Toronto.

L A COMPAGNIE DU

PH D. POTT1NGER,
Surintendant général.fifi

Bureau du chemin de fer 
Moncton, N. B., 28 mai 1884On écrit de Newton (NY) que 

Jno Falconer, télégraphiste, a été 
assassiné, samedi dans la nuit, dans 

montagnes, près de Ogdenbu-g. 
Il avait assisté a une danse où il se

REGLEMENT DES TERRES
La con pognie ollre des verres dans la limite d’un mille (Railway Belt^do chaqxie

&h.50 PA Fl AOEE
les

Coin des rues Dalhousie et York.prit de querelle avec quelques jeu
nes gens, à propos d’une jeune fille.

AVIS SPECIAUX et uluc, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.
Une diminution de fU.85 .1 #3.50 par acre se a l'aile aux achelo-irs qui 

voudront cultiver: selon le prix rayé i our les terres, elle sera accordée 6 de certaines 
La Compagnie oifre ausri des t.rres sans conditions d etablissement ou

LE PLUS GRAND DANS LE MONDECOURRIER DE HULL IMPORTATIONS-Un assortiment 
—Trois mauvais gibiers se sont complet de souvenus-le xTOimerO 

emparés d’un étranger qui était communion, de livres, d’images, 
venu faire de trop fortes libations à de chapelets, de médailles, de cru- 
Hull, l’ont conduit sur le chemin cifix, de bénitiers, ainu qu une 
d’Aylmer, et là, après l’avoir j-té grande variété d’autres objets non- 
dans un fossé, lui ont enlevé sa veaux, viennent d’être reçus chez 
montre et environ $10 qu’il avait 
sur lui. On ne connaît pas encore 
les noms des auteurs de ce vol de 
grand chemin.

—On demande quand le conseil 
de ville va faire poser un passage 
en bois eu face du bureau de poste.

—On arrose la rue Principale, 
mais d’une manière si parcimo
nieuse que le public n’en retire pas 
d’avantages. Un peu plus d’eau, 
s’il vous plait.

co dirions, 
ve culture. IN PRIX de $10.00LES SECTIONS RESERVEES 
le long de la ligne irincipale, c’est-à-dire les sections impaires el numérotées, dans 
l'espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avau- 

personnes qui sont prèles à t ntreprendre immédiatement leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT :
Les acheteurs pour ont payer un sixième comptan et la balance en cinq paie

ments annuels avec irtérôt à six p iur cent par année payable d avance.
Les personnes qui achèteront des t nés sans la condition de les cultiver recevront 

un aUe translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier. 
" Des paiements peuvent être faits en debentures garanties par les terres concédées, 
qu- seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valoir au pair, avec 1 intârél 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont-

Je donnerai un prix de dix piastres à la 
personne qui devinera au nlus près la quan
tité de verges de paille qui sont entrées 

la fabrication du “ Chapeau Jumbo.” 
ute personne'achetant des chapeaux et 

garnitures t our la sommes de $2.00 aura 
droit à un billet lui donnant 
dans le concours.

Le nom du gagnant sera publié dans le 
“ Canada” du 2 juin.

Ne manquez pas celte oc 
voir le «hapeau. Vous n’e 
un semblable de

tageuses, aux danl
P. C. Guillaume,

455 rue Sussex. une chance
rie,

Sirop des Enfants du Dr Goda re— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

Les propriétés de la Diphthérine 
N. Lacerte sont inapiéciables 
toutes les maladies de la 

des bronches et des pou-

casion et venez 
n verrez jamais

nouveau.
réal, ou à aucune de ses agences.

Pour les pri* et pour les conditions de la vente on poi 
uiet *la vente des terres, en s’adressant à JOHN 
, à Winnipeg.

Par ordre du Bureau,

Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

A. WOODCOCKurra obtenir des inlorma- 
McTAVIBIl, commissairelions au s 

des terres,du Dr
39 Rue Snarks,pour

gorge,
mous.

CHAKLEÉ I»K INK WATER,
Secretaire. EN FACE DE I.’HOTEL RUSSELL.
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